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TRANCHE DE VIE

Suivre mon chemin
Mais qui peut bien se cacher derrière les colonnes du journal 
local « Le Carrefour » ? Me poser la question ne m’a pas suffi : 
une rencontre s’est imposée. Damien Rapalli est le rédacteur 
du « Carrefour » depuis août 2021. Nous nous sommes ren-
contrés à la suite de sa demande d’interview. Il souhaitait 
que je lui parle du Carême ! Et voici que, saisissant la balle 
au bond, j’en profite pour vous le présenter aussi.

Damien a 26 ans et vit à Vétroz. Son patro-
nyme trahit ses liens forts avec la Toscane. 
Damien a terminé ses études de Lettres à 
l’Université début 2021. Depuis longtemps 
déjà, le sport – spécialement le football – 
et la plume sont ses deux violons d’Ingres. 
Jeune homme affable et ouvert, il rédige 
actuellement non seulement pour « Le 
Carrefour », mais aussi pour la fameuse 
« Gazette des Reines ». Il lorgne sérieuse-
ment sur Le Nouvelliste qui serait pour lui 
une belle ouverture s’il pouvait décrocher 
un poste de stagiaire.

Comment est venue cette fougue 
pour la plume ?
En réalité, c’est devenir enseignant qui 
me bottait. Mais au fond, la petite voix 
du journalisme m’appelait plus fort. Les 
études, c’est nécessaire, mais ça me sature 
aussi assez vite. Ce qui me plaît davantage, 
c’est le terrain, la rencontre… le plus sou-
vent avec des gens que je n’aurais jamais 
rencontré sans l’ancrage micro-local des 
journaux pour lesquels je rédige. C’est un 
job qui m’ouvre des horizons nouveaux. Il 
me permet de vivre une foule de situations 
différentes et il me met en contact avec des 
milieux étonnants. 

En plus de pouvoir fonder une famille, un 
de mes rêves serait d’écrire un livre. Plus 
jeune, j’avais écrit un recueil de nouvelles 
que j’ai laissé dans un tiroir. Il me faudrait 
reprendre tout ça sérieusement.

Une famille ?
Oui, à 26 ans, ce désir est bien présent. 
J’espère pouvoir le concrétiser bientôt. 

Vous savez, une famille ça donne un sens 
à l’existence. C’est la perpétuation de la 
vie. 

Et le Carême ?
Oui, je ne sais pas trop d’où m’est venu 
ce désir de vivre plus profondément le 
Carême cette année. Après 10 ans de rup-
ture, je me suis dit qu’y revenir, ça pour-
rait me faire du bien. C’est aussi pour cela 
que je vous ai appelé pour une interview à 
ce sujet. Je trouve que les aspects religieux 
ont aussi leur place dans les colonnes des 
journaux locaux. Lorsque je disais à des 
amis que je voulais approfondir le sens du 
Carême, évidemment j’avais droit à des 
moqueries : « Tu crois encore à ces conne-
ries. » Peu importe à mon sens, je suis mon 
chemin.

Et Dieu dans tout ça ?
Après la crise de foi de l’adolescence, j’avais 
envie de connaître, mais je remettais en 
question mes croyances. Je me disais : 
« Dieu n’est pas au ciel ! » Aujourd’hui 
c’est vrai que je ne prends pas le temps de 
m’adresser à lui. Les interactions entre la 
foi et la raison me questionnent. Si sou-
vent, c’est lorsque l’on se retrouve dans 
une impasse ou une situation dramatique 
qu’on se met à prier. Je pense que la foi, 
ça donne un sens à l’existence, mais pour 
le moment je laisse tout aller. J’arrose de 
temps et temps et j’espère que ça pourra 
tout de même pousser…

Damien excelle des mains (écriture) et des pieds (foot) !
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Moi, je suis plutôt timide 
alors j’aime quand
les gens se bougent, 
s’expriment…
Damien Rapalli

Tiré du magazine paroissial L’Essentiel, secteur pastoral de Martigny (VS), septembre 2022


